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De reconnoitre la difference qu'il y a entre 
| e | { 3 
u Religien de ceux qu on appelle Trembleurs, & 
les Renverſemens, Déguiſemens & Calomnies, dont 
pluſieurs de leur Adverfaires fe ſervent, pour re- 
Preſenter leurs Principes & leur Pratiqu.. 
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ah 
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Maximes, & a fe convertir promptementau Seigneur, 


| Publice pour le Bien de tout le Monde en gtyEral ; 
- Mais ſur tout, en faveur de ceux qui ſont engagez 


Fa « we 2 „ 0 . . - + * 

7 aftuelement dans lesPrejugez desErreursVulgayres. 
1 2 £2 N 1 r FE | £ $45 . 
9 32 rel — f 
* * * 
Par Gu e Penn.“ U 

5 6 a 1 f , Cy E J. g 6 : | 
1 2 BY 8 a 2 : ; EH, _ 2 * n 

. = ' — n _ y . 1 
4 31485 io 1 IT 


e e eee, 
lmprims par T. Sele, demeurent dans 
 White-Hart-Caurt en Gracious: ſtreet; i 701. 


5 
[ 


n * 1 * 
3 a 


* —— 


| 2 | MN | 2 Fn 187 3 | 
Avec une. Exhortation, addrefſce a. tous les Homes, 
our les engager à examiner leur Religion & leurs 
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Eux qui Calomnient, & $'oppoſent a cell 

4 qu'ils/ n'entendent point, ſont autant 
deraiſonnables , qu'indiſcrets. Et tout ce 
que nos Adverſaires ont pù dire contre nous, 
ne nous a pas tant porte de prejudice, que 
d'avoir ete condamnez par ceux la memes, 
qui juſques à preſent ne nous connoiſſent 
Pas. II eſt vrai, qu'il faut avoiter, que nos 
Principes ayant ere falſifiez & fauſſement 
repreſentez, ont pi ſcandaliſer ceux qui 
ont cru qu'il ne valoit pas la peine de ſes 
Examiner de plus pres. Nous ne pouvons 

bas meme trouver étrange, qu'on ait fait] 
ſcrupule de les recevoir ſous la forme hi- 
deuſe, avec la qu'elle on les a repreſentez. 
Cependant, on ne peut pas $'empecher' de 
reconnoitre, que ceux-la font inexcuſables, 
U __ © qu1 aiment mieux recevoir notre Creance, 
dae la Main de nos Ennemis, que de la notre, 
| puiſque Perſonne ne fait. mieux ce que nous 
croyons, que nous - memes. - Ce qu'on ſe 

_ propoſe donc dans ce Traite, eſt de faire 

voir la difference qu'il y a entre nos veri- | 

=_— tables Principes, & les fauſſes Idees que le 

|  Vulgaire en a, & ouvrir par là une Voye, | 
=_ _ *- qui donne une Intelligence, {i claire & ſi 
= | nette, des Principes des Trembleurs, Kd - | 
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pouiſſe les diſcerner des Fauſſes Accuſations, 


dont leurs Ennemis les ont chargez. Jeſ- 
pere, que tous ceux qui les examineront, 


ſans Prevention, auront lieu d'erre ſatisfaits 
de notre Sainte & Chretienne Profeſſion. Et 


nous ſouhaitons ardemment pour leur bien, 
que comme nous avons Etez appellez, par la 
Grace de Dieu, pour etre ſon Peuple, qu'- 


auſſi Perſonne ne bronche, ou ſoit Scandalize 
de la Verite, dont nous rendons témoigna- 


ge; Mais que voyant ſon Excellence, par la 


Paix & la Purets, à laquelle elle conduit, ils 
Tembraſſent & marchent en elle. Voila la 


meilleure Voye pour finir les Diſputes, & 


obtenir 1a principale & veritable fin de la Re- 


ligion, a ſavoir, le Salut de FAme. 
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E petit Traitte ayant trouve une ſi fauo- 
rable Reception en Anglois, que d avoir 


— 


ere deja Imprime dix fois; Eſt a preſent pu- 
blie en Franpois, pour Putilite des Etrangers : 
Mais le Traducteur, netant pas bien imforme 


des Principes de ceux que Lon appelle Trembleurs, 


a fait quelques mepriſes, qui ont donne occaſion 
4 un Errata: Ce que le Lecteur eſt prie de re- 


mar quer. 
1 ENR A T A. s 
Age 5 ligne 3. pour Fauſſe Accuſation,liſex Renver- 
ement, comme auſſi dans tout le Livre, ou le mot de 
Fauſſe Accuſation ſe rencontrera. Pag. 6. I. 3 1. Iiſ. cha- 


que Divine. Pag. 11. J. 3, 4, 5. Iiſ. autrement il ſeroit 


incapable d'emmener les hommes hors de Ferreur & 


I'impurete vers le Ciel. Pag. 15. J. 13. pour ſes Opera- 
tions. l;ſ. ſon Emploi. Item lig. 20. pour les Command. 
ä = mens _. 


e 
* 1 "ur; 


e " 

a 1 
ane 

E 2 


mens, liſez les Or donnauces, Item lig- 3 1. pour la Minis 
feſtation liſet L Adminiſtration. Page 18. ligne 18. pour 
blament liſex ils ne peuvent favorifer. Pag. 20. I. 13. 
apres le mot inte rieure a joutez ſeulememt. Fug. 22. l 2 
liſex qu il eſt fait, hem ligne 30. pour bienheur 
Ie benitte. Pag. 24. L 13. Lſes la veritable. Pag. 29. 
ligne 17, 18, 19, 20 & s imaginer qu'on ſe peut ſan- 
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ver de la Colere de Dieu, ſans ſe Sauver ou Purifier 


du Peche, qui en eft la cauſe, eſt tout contraire a 


FEcriture, & beaucoup plus pernicieux à FAme. 
Pag. 26. 1.9. liſe⁊ Fechat — Item ligu. — Tee 
don; 


du Bapteme d Eau. Page 27. kgn. 32. li 
nance & cela eſt Spirituel. Pag. 28. lign. 26, 27, 28. 
liſez a ce qu'il fut reconnu ètre la ſubſtance a Am 

comme le grand Pain. Irem, Ligne 31. liſex attente & 

en commemoration de Chriſt. Pag. 29. Iigu. 1. 'poun 
cFune liſex la ſeule bonne choſe, Pag. 30, Iign. 25. pour 
Accuſations liſex tous les Crimes. Herne ult. pour Droit 
liſ. avantage. Pag. 31. I. 5. liſea Accuſation injuſte, 
& ligne 28. pour faluent te complimentent. Pag. 35. 
| 15 pur qui eſt hars cu Sens, e confus. Page 39. 


li. 25. pour devair, liſez tendreſſe. Pag. 43. J. 24. paur 


* 


penſent liſeʒ peuvent. Item ligne 28 pour croyent liſe 


pas ce que vous dites; mais ce que vous faites, ote⁊ 
qui vous ſauvera. Pag. 46. ligne 30. pour vous appel- 


ler a Repentance, liſex vous faire rompre votre Faix 
dans le chemin ſpacieux. Pag. utt. ligne 5. liſez de 
ſa Veritè & bo OT Item ligne 7. paur de Fo 
des Trois Saints, on ſtem ligne 21. li Mau — 4 
quelque 
{oient. 


periuafion, ou Modelle Re igieuſe Au ils 
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'F . 1 Anne . ce eg a 
* er 
Ws ; = =, . Fauſſe Accuſation 1. 
31 — 1ement, O 
ff | tiirelle qui eff. repandiie 
E os chaque hone vivenr, ſuffi pou 
rele qui la ſuivent, & ainſi derruiſent- e 
e On 
Principe & trois fort: Car ils croient 
& ſputiennent, Que Chriſt qui eſt la Parole, qui hn 1 % 
etoit avec Dice ST 2 eſt tel a jamais 
4 ilimini tout homme venant au Monde, de 
propre Lumiere, comme il eſt cette veritable Lu- 
miere, ou une telle Lumiere, qu'il n'y en a 
point d autre qui puiſſe luy etre comparte; 
&eſt ee qu emporte la force du mot wel 
qui eſt emploie dans le Texte: Et que ceux 
aui ſuivent les convictions, les cenſures, & la 
voye de cette Lumiere, par la qu elle, Jeſus 
Chriſt illumine Pentendement & la Conſcience 
des hommes, ne chemineront point en tenebres, C eſt 
a dire, dans le Mal & dans Hſgnonance de Dieu, 
mais qu ils auront laLumiere de vie, Ceſt adire, 
7 ſeront en une Condition & un etat Saint 
Meant envers Dieu: un etat de ſalut qui eſt 1 


agreable a Dieu, etant ſans peche ici bas, & a 4.8. 04. ; 
ert de la colere avenir; & 55 romp my 3: — 
te _ 


4 Dieu a donne Chriſt. 
Mutiennent que la Lumiere de Chriſt ſuffit 


ils 
12, e. 10. 12. 
«tft © 
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le faire abandonner, & vivifierl Ame 
dar ns = Troyes oe la 9 ils ne diſent 


Rey, 21. 24. du Monde intellectuel 


Pentendement de homme conſidere cmi 
creature raiſonnable: a cet egard I'homme 


donne de leun creance: Us mont jamais 


. 
que la Lumiere Naturelle ſoit fuffiſants a 
page a" moins qu on wentende par 7798 f 


miere, la Lumiere de — dont tous les 
S 


hommes qui viennent au monde ont une por- 
tion, & qu'on peut dire en de ſens etre na- 
turelle a taus Jes hommes, parce qu its 
uiſſent tous en venant au monde. Car: cet th 
— eſt quelqu autre choſe deplas wor 


* peut pas etre Lumiere, a ſoy meme; mais 
ſeulement la its de Voir, Par le 


ke de la Lumiere avec la qu elle Chriſt, 
qui eſt la Parole, Lillumine. Car comme nous 


ne pouvous pas etre une Lumiere exterieure 


& corporelle a nous memes, nous ne pouvous 


pas etre auſſi une Lumiere mentale & intel- 
leQuelle - a nous memes: Mais comme le 
ſoleil dans le Firmament eſt la Lumiere de nos 
corps, auſſi la Lumiere de la Divine Parole, ſt 
le ſoleil de nos ames; ſe glorieux Luminaire 
i conduit a la F dc 
ceux qui marchent en ſa Lumiere. 

Fauſſe 8 2. Lei Ti bleu tiequon, 


eſt un — 


27255 'Voici 4 une RF 42 quien 


que chaque Illumination, ou Manifeſtation d 
Erik ans le coeur des hommes, fut Dieu 
tout entier, Chriſt, ou I Eſprit, ce qui les ren- 


droit <qupables de Fabſurdics groſſiere & 
* Blaſphe- 
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Blaſj phematoire dont on vent les charger ; 
mais Us diſent, que Dieu, qui eſt Lumiere, ou la 
Parole Chriſt, qui eſt Lumiere, ou FEſpric 


vivifiant, & Dieu ſur toutes choſes benic a 


jamais, a illumine le Genre humain d'une me- 
ſure de Lumiere ſalutaire. De maniere que 
Pillumination eſt de Dieu, ou de Chriſt, la 
Parole divine; mais il ne ſenſuit pas dela que 


Dieu entier, ou Chriſt entier ſoit dans chaque 


homme, non plus qu'on ne peut pas dire que 
le ſoleil entier ou tout l Air ſoit dans chaque 
maiſon, ou dans chaque Chambre. On ne 
trouvera point dans leurs ecrits de telles ex- 
preſſions rudes & dont I Ecriture ne ſe ſert 
point. Ceſt une fauſſe Accuſation dont quel- 
ques uns de leurs ennemis on voulu noircir leur 
Sainte Foy. Cependant en un ſens PEcriture 


le dit, & C'eſt conformement a ce ſens de 


FEcriture ſeulement, qu' ils diſent la meme 


choſe, Je marcherai en eux, & demenrerai en jn 14. 3. 
a | , Jean 14. 3, 
eux. IN demeure avec vous, & ſera en vous 17, 18, — 
IT ; | ” VL Cor. 1 3. Gs 
drai 4 wow: Moi en enx , & eux en moi Gal. 4. 19. 
Chriſt en nous, L eſperance de la gloire. Si Chriſt 

n'eſt en vous, vous ere reprouuex. Mes petits en- 

fants, pour leſquels enfanter je travaille derechef 
juſques;a ce que Chriſt ſoit forme en vous. Or ſi 
les quifs ſont regarde2 comme des Antechriſts 


Jene vous laiſſerai point ſaus conſolation, Je vien- 


parce qu ils ont nie la venue de Jeſus Chriſt 
en chair, & ſe ſont declarez les ennemis de 
ſa Manifeſtation & de cette diſpenſation de 
Dieu envers les hommes; que doit on penſer 
de ceux qui nient, avec autant d' opiniatretè 
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= . que les Juifs ſa yenue interieure qui oft pf — peut 
3 Spirituelle, & qui nous touche 4 [fer 
& ſon pouvir dans lame, qui eſt fa 42 les 1 

la connoiſſance la plus noble & la — elevee || Lun 

qu'on puiſſe avoir de Chriſt? Le Myſtere | Tre 

meme cache de tons tems, & maintenant || ne 
cel. a. y. revele au Peuple de Dieu: Les Richeſſes de 1s || leur 


Gloire, du Myſtere que Dieu reſervoit pour le || min 
faire connoitre aux Gentils. Certainement || mer 
quoy qu'on les appelle Chretiens, ils ne ſont 
pourtant pas moins Antechriſts que ces an- 
ciens Juifs opiniatres, qui s 'oppololent a la 
Manifeſtation Corpore lle de Chriſt. 5 
Fauſſe Accuſation 3. Selon la Doctrine dee 
= Trembleurs, rout homme doit etre ſauve, car ils 
=_ diſent, que tout homme 25 illuminc a ſalut. 
Pre. La choſe n'eſt pas ainſi: 4 3 
que la Lumiere ou la Grace de Dieu a 15 
roiſſe plus ou moins a tous les hom | 
x 20.2; Ju elle preſente le ſalut a tous ceux a qui nion 
Nie At. elle enſeigne 4 renoncer a l' impietè & aux convoi- les 
| 355 21 tiſes Mondaines,& a vivre ſobrement,juſtement,& ſoie! 
22,23, 24. 7Eligienſement en ce preſent fiecle, comme! Ecri- con! 
ture nous le dit; neant moins il nes enſuit pas des 
que les hommes doĩ vent neceſſairement y obeir CONC 
& apprendre d'elle a faire ce qu'elle leurs en- FE 
Mic. 6.8. ſeigne — 33 * ils vueillent ou ne vueillent Pas, de « 
. 3. Dicuoffre la Lumiere & la Grace ſalutaite a LE 
J. 16. tous les hommes, par elle il les appelle tous, ii e 
44.15. diſpute & plaide ve tous; mais s ils ne veu- | ſort; 
94 lent pas #&@bter Jap Eſprit, fa Grace ou fa | IIs 
_ Lumierg 855 pas cauſe᷑ de leur perte. Sa Lu- | ded 
mjcrey — * — "ny i ©, mais on ne · accu 
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peut pas dire qu elle les ſauve, pendaiit'quiils- 
ſe rebellent contre elle. En un mot, quoyque 
les hommes ſoient illuminez & viſitez d'une 
Lumiere ou Grace ſalutaire, cependant les 
Trembleurs n ont jamais conclu, de la & on 
ne peut pas raiſonnablement conclure par 
leur temoignage, que ces hommes ainſi illu- 
minez doivent etre neceſſairement & abſolu- 
ment ſauvez, ſoit qu ils obeiſſent a cette 
Grace ou qu' ils ſe rebellent contre elle. 
Fauſſe Accuſation 4. Les Trembleurs peuvent 
ſe porter a commetre Meurtre, Adultere, Trahiſon, 
Larcin,& tout autre mechancete ſemblable, parce 
qu ils diſent que ceux qui ſe portent 'a commettre 
ces crimes ont la Lumiere au deans Þenx. 
Princ. Ce wa jamais ete leur Doctrine, ce 

meſt pas non plus une conſequence qu'on en- 


Jes hommes ont la Lumiere, cependant ils 8 
nont jamais dit qu'ils y obeiſſent tous, ou que 
les mechants comme tels, ou en pareils cas, 
ſojent conduits par cette Lumiere : & par- 
conſequent on ne peut pas accuſer la Lumiere 
des pechez de ceux qui refuſent de ſe laiſſer 
conduire par elle. Car en ceci reconnoit on 
Eſprit deDieu & ſes mouvements,de IV Eſprit 
de ce Monde, & de ſes Fruits, ſcavoir que 
Eſprit de Dieu condamme toute impiete, & porte 
& encline a Purete, miſericorde, & juſtice, qui 

ſont de Dien. eee 

Ils reiettent & ont en abomination cet Eſprĩt 

de debauche & d'extravagance, qui voudroit 

accuſer I Eſprit de Dieu d' etre Autheur du 


liber - 


pulſſe tirer: Car quoyqu' ils diſent que tous Jean 16 7,8. 
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— 6: þ i 2 
pecheè, mais il ne fait pas pecher. Ils ne font | 43 
point nonplus de diſtinction, comme quelques & 
Lihertins, entre l Acte, & la mechancetè de n. 
Ate. Mais ils diſent, que comme Arbre eft | Par 
| connu & nommé par ſes Fruits, dememe les. f. 
Eſprits ſe font connoitre par leurs Influences, | 149] 
leurs Mouvements & leurs Inclinations: Et LUX 
que Eſprit de Dieu n incline jamais perſonne. o 
au Mal. Ceſt pourquoy ils reiettent ce que || ſeut 
quelques impies & extravagants diſent, que %, 
le. mal n'eſt pas mal quand ils y ſont conduits i 
par I Eſprit de Dieu: Comme ſi l Eſprit de | 2 
Dieu conduiſoit quelque fois f homme a faire | V© 
ce qui eſt de ſoimeme mauvais, ou qu'il fut | avs 
poſſible de ne point pecher en commettant le 1016 
peche.” Car ce ne fut jamais & ce ne peut pas ant 
etre la voye, & ia methode de Eſprit de Dieu, une 
qui eſt Pur & Saint a jamais; & qui rapporte | la 
tout ce qui regarde ſes Convictions & ſes ver 
Mouvements, a un ſentiment de douleur pour me 
je pechs, & conduit ainſi homme a un etat | Vie 
de Purete. | Deſorte que le peche & la De- Per 
ſtruction de l'homme viennent de luy, mais car 
ſon ſecours vient de Dieu ſeul, par Jeſus Chriſt. 4e 


II. De Tinfaillibilite & de la Perfection. dar 


Fauſſe Accuſation 5. S les. Trembleurs ont unt 
une telle Lumiere infaillible, il faut qu ils foient du 
tous infaillibles & par faitis. * 

Princ. Cecy eſt encore une fauſſe Explica- | Let 
tion qu'on donne a leurs Sentiments. lis PK 


diſent 


— 


du Ghats 2 le Principe eſt pur, hi as 2 | 


nt 


de 
eſt 
es. 
ES, 


TOY 


qu'il ne peut oo en luy meme, autrenent 
CB; Oi une Fools 
conduire les hommes au ciel par Lerreur,& 
par P impureté. Mais ils n'ont jamais ſouteny 
qu ils etgient. tels eux memes, purement & 
implement parce que ce principe etoit en 
eux; point du tout: Mais ils ſoutiennent que 
tous ceux qui ſont; conduits par ce principe, 
ſont Parfaits,. & Infaillibles dans la droite voyey 
autant qu il leurs ſert de guige, S non pas pius 
loing. Car ſelon eux ce neſt ni * 
ni Ia Speculation, ni la Connoiſſance de 1a 
Verite, ni la Souſcription aux Articles, on 


aux Propolitions, quelques conformes quelles Nom. 8. . 


ſoient a la verite, qui fait un veritable Croi- 
ant, ou un veritable Chretien; mais: c'eſt 
une Conformite de Volonte, & de Pratique a 
la Volontè de Dieu, en toute Saintete de Con- 
verſation, ſelon la M anifeſtation, & les Mouve- 


ments de ce divin Principe de Lumiere & de 
Vie dans! Ame; qui fait connoitre qu une 
Perſonne eſt veritablement Enfant de Dieu, 
car les Eos de Dieu, ſont.conduits par ] Eſprit Rom. 8.14. 


de Dieu. Et il faut remarquer que quoyque 


ce Principe Spirituel ſoit en Thomme, cepen- 
dant il n'eſt pas de Yhomme, mais de Dieu, 


par Jeſus Chriſt.Qui eſt ce qui peut propoſer 
une Doctrine qui depende moins de ſoi, & 


qui depende plus de la Grace ou du don de 
Dieu? Qu'on ne ſe meprenne donc plus a 


Fegad de leur creance, qu on ne repreſente 


buant 
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' buant des ſentiments qu ils n ont point, afin 
de leur faire perdre leur reputation aupres 
des perſonnes ſages, ou les charger des fauſſes 
Accuſations de leurs Ennemis. Neantmeins 
pour faire voir qu'on . parvenir en cette 
vie a un Etat de Perfection, exempt de peche. 
(quoyque non pas en plenitude de Sageſſe & 
de Gloire) Ils alleguent entr'autres paſſages 
de FEcriture, les Textes ci deſſous marquez 
qui ſeroient trop long a raporter ici, & qu'on 
prie le Lecteur, de ſe donner la peine de par- 
courir. Gen. 17. 1. Deut. 18. 13. Job 1. 1, 8. 
Chap. 2. 3, &c. 8. 20. P/. 18. 32. Pf. 37. 37. 
& 119. 1. Prov. 2. 21. Marc. 5. 48. Luci. 40. 
1 Cr. 2. 6. 2 Cor. 13. 9, 11. Eph. 4. 1 3. 1Theſſ. 
3.10. 1 Tim. 3. 17. Jacq. 1.4. 1 Pier. J. 10. 
Heb. 6. 1. Jean. 4. 17. a 


11]. Des Ecritures, de leur Verits, & de leur 


Fauſſe Accuſation 6. Les Trembleurs nient, la 
Foy qu on 4 par les Ecritures, car ils nient que ce 

ſoit la Parole de Dieu. Mok 
Print. Ils reconnoiſſent les Ecritures, comme 
"= elles ſe reconnoiſſent elles memes; c'eſt adire, 
Lac, t. 1. que C'eſt une Declaration des choſes qu un a | 
tres Yeritablement crues, & qui ont etez, publices 
dans les fiecles precedents,par hay op du Saint 


Eſprit ; par conſequent qu elles ſont profitables a 


2 2Tim.3. 16, 
f F. 17. 


felon juſtice, aſin que I homme de Dien ſoit ac- 
mpls, & parſaitement inſiruit a toute bona 
; one. 


7 
| 


> 4. tat | 
5 


» 4 conuaincre, à corriger, à inſtruire 


FF 
oeuvre. 11s diſent, que VEcriture eſt un 
modelle de bonnes & ſaintes Paroles. IIs 
font profeſſion de la croire, de la lire, & 
diſent, que Ceſt ce qu ils ont a faire en ce 


5 monde, & Fardent deſir de leur Ame vers 


le Dieu tout puiſſant, eſt qu' ils puiſſent 
ſentir & temoigner quelle S accomplit, afin que 
la velonte de Diem ſoit faite en la terre, comme 
elle eſt au Ciel. Mais pour ce qui eſt de Pap- 
peller la Parole de Dieu, comme elle ne s eſt 

mais elle meme attribuee ce titre, & qu'elle 
Ia particulierement emplote pour nommer & 
deſigner Chriſt, en {a Conſideration & a cauſe 


du reſpect qu'ils ont pour luy, ſans pourtant Jen b, 


mepriſer VEcriture, qu'ils croĩent etre d' Au- 
thorite Divine, qu' ils embraſſent comme le 
meilleur de tous les livres, & reconnoiſſent 
etre autant la Parole de Dieu qu'un livre le 
uiſſe etre, ils croĩent que la raiſon & leur 
devoir les 17 9 n'attribuer ce titre qu'a 
Jeſus Chrilt ſeu | 
Neantmoins,comme la Parole de Dieu priſe 
en un ſens peut ſignifier le Commandement 
de Dieu, eu egard a la choſe commandee, 
on peut Pappeller la Parole du Seigneur, ou 
la Parole de Dieu, d'autant que c'eſt la Vo- 
lontè de Dieu: Dememes qu'en quelques oc- 
caſions particulieres les Prophetes ont an- 
nonce la Parole du Seigneur; c'eſt a dire la 
Volonte de Dieu, ou ce que le Seigneur leur 
avoit commande de declarer ou de faire. 


qu'il dit aux Pharifiens, qu ils avoient em- 
| | peche 


* 


C'eſt en ce ſens que Jeſus Chriſt s en ſert lors gare. 5. 13. 


1 


Pete rent de 12 We f ee E 
ment de Dies par lem ' Traditions. Mais vent 
parceque les hommes ont tant de penchant I eur 
a croire, que Lils ont TFErirurs Ao ont tout 85 I; 
(rr ils eſtiment que Ceſſ Ia feule Parole de Toba 
Dieu, ſans. regarder plus Tein a une autre ſerui 
Parole d' ou elle proce 9085 Trembleurs fe 25 
ſont trouvez 'platieurs is Ohl igez d'avoir C2 
Jean 1. 4. recours 4 14 Parole des Pazoles, 855 Chriſt, en N 
| gui eſt la vie, & cette vie la Lumiere des hom- 1 
7es ; afin qu ils puiſſent fenltir quelque choſe I Jore 
i les touchãt de plus Pies que VEciture, ; 10 


(cavoir 44 Parole dans le coenr, de la quelle I jy 
BO 5:1; conte FEctiture Sainte procede ſcavoir eſis 1 
Rom. 10. 6, Chriſt au dedans deux Pep 17785 de leur Gloire. 1 

7. 8. Et comme il el TAutheùr de cette Ecriture, , 


auſſi n'y Ni que luy ſeul qui puiſſe en 
donner la veritable Es cation, & ſans fa 
Lumitre, ſon ee e Grace, elle ne peut 
profiter de rief a ceux qui la liſent. 
Fauſſe Accuſation 7. Ms; ment que Ecriture 
puiſſe aucunement Ser dir Pour reſiſter a la Ten- 
tation. 
Princ. Voici bigs Accuſition bien contraire 
a la charite. II eſt vray, qu ils nient que 
s  Tecriture ſimplement, ou delle meme, ſoit 
=, ſuffiſante pour reſiſter a la Tentation; cat 
Y autrement il Senſuivroit, que tous ceux qul 
ont Ecriturè & quĩ la Hi nt, ſeroient aſſureZ 
qu'elle les guarantiroit cgutre les Tentations; 
Mais dire qu ils nient que FEcriture ſoit ati 
moien ou un inſtrument: en la main de Dieu 


dont il ſe ſert 8 nous preſerver, 
les 
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cord eux memes que leurs propres ecrits ſer? 


peut avoir d'autre fondement que l Ignoranc 
du 1a Malice de leurs ee Dien bY: 
ſervi des Ecrunres, Sen ſert tous 92 & en 


vent a y reſiſter, c eſt une Accuſation qui ne 


e por. reprenare, couſoler, & edifier, par 


PEfprit, ceux qui les liſent comme ils doryent. 
Celt ainſi qu ils diſent quiils les ont ſenties, 
& qu elles ont opere & operent en eux, par 
Teprit de Dieu, qui entre en leurs Eſprits, 
lors qu ils les liſent. 1 93 


IV. Du Saint; Eſprit de Dieu, & de ſes Ope- 
__ rations, a Fegard de! Homme, & du Mini- 


Fauſſe Accuſation 8. Les Trembleurs ſouti- 
ennem, Que! Eſprit de Dieu les enſeigne Immedi- 
atement, &. qu il 1 a point 4 preſent d autres 
moiens dont on pusſſe ſe ſer vir, comme pouroit etre 
le Ainiſtre les Commandemens, &c. 


qu'il y a entre luy & la Manifeſtation de 
1 k Evan- 


— IT © 

/ YO "oF a of 

% . CTA LID % £8 1 

Tx 7 2 ET 2x. 
N o 

8 . << s 3 
J a 

% < = SA es C 


; * 0 N 15 9 * . 
nA. LOTS T ALLOW TD r TENN 11 e 
3 ki 1.51 4% + TY how... JA RAT P La 3 
les 1. ons, lors qu 11S. ent d ac- 


K N ee a + : | - Rat: 
* Wo % * . E y T 4 N 5 a 
s % : * 
TEvangil 
? . 
1 


' 44, 19.6. 


- ques a ce jour ils Sen ſont toujours eux me- 


= \ — < 


» 1. ; fer to 
fant la choſe trop loif.Car ceux qu on ap- 
pelle Trembleurs ont toujours reconnù PFuſage 
des moiens, & depuis le commencement juſ- 


mes ſervis. Mais il eſt vray, que ces moiens 
ſont tels, qu'on sen ſert par la Vie & le 
Pouvoir de Dieu, & non pas ſimplement par 
PEſprit, la Volonte, ou IImitation & Inno- 
vation charnelle de I' homme; qui eſt la 
ſeule choſe qu' ils ont en veüe de detruire. 
Par exemple, ils ne peuvent reconnoitre pou 

Miniſtere de VEvangile, un Miniſtere qui n'a 
point VEſprit de I Evangile, ou . qu'on ſoit 
envoye de Dieu, ſans etre enſeigné de Dieu, 
nique ceux la qui 1 ant jamais etex regenerex 
euæ memes ſoient propres a enſeigner ce que 


c'eſt que la Regeneration, & la voye du ciel. 
Ils ne ſcauroient croire non plus que ceux la, 


puiſſent conduire l Ame a Dieu, qui n ont 
pas recu eux memes le Bapteme de fen &. du 
Saint Eſprit; n'aiant jamais eté circoncis dela 
Circomciſion di coeur en Eſprit, Rom. 2. 29. 
quieſt beaucoup plus neceſlaire pour le Mini- 
ſtere de VEvangile, quelle ne Peſt pour faire 
un veritable juif ou un veritable Chretien, 
quoy que ce ſoit pourtant une qualite abſolu- 
ment neceſſaire pour cet effet. „ 
Te Miniſtere ſans vie & fans experience, 


eſt le ſeul Miniſtere, & ceux qui lexercent 
ſont les ſeuls Miniſtres que les Trembleurs 


ne peuvent reconnoitre, recevoir, ni entre- 
tenir. Pour le Miniſtere & les Miniſtres qui 
4 ; | . : N ua 0 nt 
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il voudroit renverſer tout en 


Saint 
& de 


aL —==y 


font conformes a VEcriture, ils les recon- 
noiſſent & font bien aiſe qu'il y en ait de 
uf tels, & ſont prets a les aſſiſter & ſupporter 
Ne dans le ſervice qu' ils rendent a Dieu: 
Mais c'eſt une choſe etrange, que parce Jean 14. 16, 
* ve les Tretnbleurs rejettent tous les moiens CR, 
_** faux, ou qui ne font pas ſanctifiez, ou dont acts 1. 8. 
AT For 1e ſert hors des voyes du Pouvoir de 3 5 
L Dien & de I Eſprit, il s enſuive de la qu Ils 
rejettent tous les moiens, dont on peut ſe 
be. ¶ſervir & qui peuvent etre emploiez comme 
or Fils le doivent etre: Ceſt une injuſtice qu'on 
ee, a leur profeſſion & a leur pratique. 
it ICE pourquoy ils ſouhaitent que tout le 
u, monde ſcache, qu'ils retiennent & demeurent 
& fattachez a l'ordre & aux moiensEvangeliques; 
e & C eſt pour cela qu' ils ꝰaſſemblent ſi dilige- 
* [ment pour ſer vir Dieu; qu'ils prient & pro- 
2 phetiſent dans leurs aſſemblees, I'un a pres 
8 Tautre, ſelon que Dieu prepare & meut leurs 
E coeurs par ſon Eſprit, & ſuivant les choſes qui 
leurs ſont revelees,conformement a Vancienne 
pratique. Ils chantent des chanſons Spiritn- 1 Cor. 14. 
” Felles, melodient en leur coeurs a Dieu leur 23.39, 
© [Redempteur, toutes les fois que VEfprit les Jean 15. 7. 
» | meut & les conſole, comme cela ſe pratiquoit zh. 5. rg. 
dans les premiers tems. Col. 3. 16. 


v. Des Trois Saints, ou de la Trinite enſeignte 
4 dans FEcriture. | 
| Fauſſe Accuſ. . Les Trembleurs nient la Trinite. | 
I Princ. Rien moins: Ils croient en Trois 
Saints ou en la Trinite du Pere, de la Parole 
& de FEfpric, conformement a ceque VEcr1- 
„ ture 
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om - | : P , . 
I ; nn gl 7. meme Nature & une meme Volonte. Mais ils 
x Cor.1. 18. ne veulent pas ſe departir des termes & des 


culation, quoyque ce ſoient des Veritez, con- l ; 
cribue tres peu à la Sanctification, & encore eu 
moins 4 entretenir la paix; qui doit etre le]? 
but principal des veritables Chretiens. C'eſt bes 
pourquoy ils blament cette curioſite ſoit 7 K 


qu'elle ſe trouve en eux memes ou dans les 
autres: Ils croĩent qu'on doit annoncer les f 
- veritez de ſpeculation avec diſcretion & ſo- '<; 
briets, & qu'on n'en doit jamais faire la regle 4% 
du Chriſtianiſme ou de la communion des 
Chretiens: Gr outre que Jeſus Chriſt leur a 
enſeigne d'autres choſes, la triſte experience 
de tous ceux qui ont voulu rafiner ſur les ſur 
textes de PEcriture, doit ſuffire pour les re- 
tenir & les empecher de les approfondir. 5's 
L homme n'a que trop de penchant 4'aban- 


donner ſon eſprit au de la des bornes de fon 2 
coeur, ſes connoiſſances vont au de la de ſon NEE 


obeiſlance, & ſa paſſion ſoutient ſes opinions. 
Au lieu qu'il devroit porter ſa croix, veiller Ca 
couſtament, & $appliquer a la pratique des Ge 
1 „„ bonnes 


9 


honnes oeuures. Les Trembleurs ſouhaitent 
que ces choſes faſlent leur occupation, & que 
les textes de I Ecriture ſoient leurs articles de 
foy, non ſeulement en ce point ici, mais auſſi 
en tous les autres; preferant le renoncement 
a ſoimeme aux opinions, & la charite a la 
connoiſſance, ſuivant la doctrine de ce grand 
Docteur Chretien, 1 Cor. 13. 


VI. De la Divinitè de Chriſt. 


Fauſſe Accuſation 10. Les Trembleurs nient 
que Chriſt ſoit Dieu. 


Princ. Reproche faux & deraiſonnable. Car 
leur grand Principe Caracterique eſt, que Chriſt 


comme la Parole Divine, illumine les Ames de tous 


les hommes qui viennent au monde, d'une Lumiere © 


Spirituelle & Salutaire, ſelon ce que eſt dit en 


PEvangile de Jean 1. 9. Et comme il n'y a 


que le Createur des Ames qui ſoit capable de 
le faire, cela fait ſuſſiſament voir qu'ils croient 


qu'il eſt Dieu. Mais deplus ils confeſſent ve- 
ritablement & expreſſement qu'il eſt tel ſui- 


vant FEcriture ; car, En luy etoit la vie, & cette Jean 1. 1. 


vie etoit la Lumiere des hommes; & il eſt Dien 
ſur toutes choſes, benit eternellement. 


VII. De lu Nature humaine de Chriſt. 


Fauſſe Accuſation 11. Les Trembleurs nient 
la Nature Humaine de Chriſt. 


Prine. Ils n'ont jamais enſeignẽ, dit, ni ſou- 


tenu une erreur fi groſſiere, fi par Nature Hu- 
maine on entend FHumanite de Jeſus Chriſt. 
Car comme ils croient qu'il eſt Dieu ſur toutes 
choſes. benit eternellement, auſſi crojent ils 
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veritablenient qu'il eſt de la ſemence d'Abra- nel 
ham & de David felon la Chair, & parconſe- due 
quent qu'il eſt veritablement & proprement Ia 
5 he homme, ſemblable a nous en toutes choſes (& Neu 
Luc. 1. 28 une fois ſuiet a toutes choſes pour Tamour de ceu 
| nous) excepte ſeulement le peche. 


„F*** les : 
VIII. De Jeſus Chriſt, & ee qu'il a fait pour Imai 
le ſalut des hommes. era. 


Fauſſe Accuſ. 12. Les Trembleurs nient ce qui I A 
ſe paſſa a Pegard de Chriſt a Jeruſalem, & que 
Peffuſion de ſon ſang leur ſoit profitable pour leur & 4 
juſtiſication devant Dieu, car c eſt par la Lumiere 
interieure qu'ils eſperent d etre juſtiſiex & ſauvex. 

Princ. On les charge fauſſement & injuſte- 
Jean 1. 14. ment d'avoir un tel ſentiment. Ils diſent, que 
3 15-45 Jeſus Chriſt, le ſecond Adam, le ſeigneur deſ- 
cendu du Ciel, PEſprit vivifiant, S'eſt Maniteſte N 

dans ce Corps Sacre, que le Pere avoit pre- 

pare pour tuy,afin de ſauver le genre humain 
qui etoiĩt tombe en la perſonne du premier 
Adam. Et meme il juſtifie les mechants qui 1: 
repentent, & ſe convertiſent de leur mechan- 
cetez; & tous ceux qui ſont ainſi convertis dle 
Pere les regarde en Jeſus Chriſt comme 3 ils 
n'avoient jamais peche; parceque leurs pechez 
paſſez leur ſont pardonnez. Non pas que Dieu 
regarde ceux la etre en Chriſt qui ne ſont pas 
en Chriſt; c'eſt à dire, qui ne ſont pas dans 
FObeiſlance, le Renoncemeit 4 eux memes & 
la Foy de Chriſt, ou qui ne ſont pas ſanctifiez 
ni conduits par fon Eſprit, mais au contraire 
e rebellent contre luy, & au lieu de mourir 
au pechè, par une veritable & s' incere Repen- 
1 tance 


„ 


wm 


. Pfance, vivent dans le peche & &) abandon- 
ra. nent jourpellement. C'eft paurquoy ils diſent 9 


nſe- I que tout ce que Jeſus Chriſt fit alors, pendant 
jent Iſa vie & en {a mort, fut profitable 4 tous 
(& Nceux qui crotont alors, & C eſt encore a tous 
de ceux qui croient a preſent, & le ſera a tous 
ceux qui croiront en luy, pour les juſtifier & 
les rendre agreables 4 Dieu; en obeiſſant à la 
our manifeſtation de ſa divine Lumiere & a fa 
race qu'tls recoĩvent en leur conſciences, & 
| qui qui conduit les hommes non pas 4 deſavouer 
| Js & mepriſer Jeſus Chriſt, mais à croire en luy 
leur, & à Feſtimer comme le ſacrifice commun & = 
nere Ile Mediateur. Car ils affirment que la plus Jean 3. 2% 1 


* , 


vez, ourte, & meme la ſeule voye pour obtenir Dean. 6,17 
ſte. June veritable foy en Chriſt, comme il parut 

ue EN la chair, & pour bien difcerner le corps au 
4%. Negreur, fa venue & ſes ſouſſrances, & recevoir 
eſte tous les veritables biens qui deconlent de luy 
re- Momme leur ſeul ſacrifice & Mediateur; c'eſt 
ain Ne venir 4 cette Lumiere qui eſt dans la con- 
lier ſcience, & tourner leurs eſprits vers elle, & 
i ſe rapporter toutes leurs penſees & toutes 
an-Neurs actions: Selon ce que dit le diſciple 


„le Pien aime, Si nous cheminons en la Lumiere, : Jean 1. 3, 
415 omme (Dieu) eff en la Lumiere, nous avons FO 
gez Hommunion Fun avec Fautre, & le ſang de fon 


ieu ls Jeſus Chriſt, nous puriſie de tout peche. Et 
pas PAT ce qu ils diſent, que la venue & les ſout- 
ans Frances exterieures de Chriſt, ne profitent de 
& rien 4 ceux qui vivent dans le peche, & ſe re- 
jez ellent contre ſa Lumiere; qua uns ont 
ire pris de la occaſion de conclure fauſſement & 
ir Fontre la charite, qu'ils nient la vertu & les 
T benefices 


4a 


2 


* 


benefices de la venue & des ſouffrances de 
Chriſt en la chair, entant que C eſt un ſacrifice 
pour le peche, aulieu qu'ils s oppoſent ſeule- 
ment à une fauſſe & dangereuſe application 
qu'on en voudroit faire à un etat de deſobeiſ- 
ſance. Car ils croient que Jeſus Chriſt eſt 
venu non pour ſauver les hommes dans leurs 
pechez, mais de leurs pechez ; & que ceux 
qui ouvrent la porte de leurs coeurs, lors 
qu'il frappe1nterieurement & ſpirituellement, 
par les Cenſures & les Convictions de la Lu- 
miere & de la Grace, ont leurs conſciences pu- 
rifices par ſon ſang, des oeuures mortes, pour ſer- 
vir au Dieu vivant: Et qua meſure que les 
hommes appartiennent 4 Chriſt, Chriſt leur 
appartient: A meſure qu'ils obeiſſent 4 fa 
Grace, qu ils portent ſa croi x, & le ſuivent dans les 
voyes de Debonnairete de ſaintete, & de Renonce- 


* 


o 
* 


ment a ſoy meme, ils participent a Chriſt en la 


meme proportion, & non pas davantage; & 
jouiſſent de ſes benefices pour les fins pour 
les quelles Dieu fon Pere Va donnè, ſc. comme 
Roy, Miniſtre, Prophete, Sacrifice & Mediatenr ; 
& ils ſentent ſenſiblement, qu'il regne dans 
leur coeurs, qu'il leurs — Sk la loy de 
Dieu, qu'il leur donne une connolflance ſalu- 
taire, qu'il eſt leur Mediateur, qu'il fait pro- 
pitiation pour eux, & qu'il les ſanctifie & 
juſtifie en la preſence de Dieu. 5 

_ C'eſt ſeulement par cette bienheureuſe Pa- 
role, cette Lumiere, ce Pouvoir, cette Sageſſe & 
cette Juſtice Eternelle, qui a prit notre chair, & 
seſt manifeſtèe en ce corps ſacre, que les 
Trembleurs ont receu ou peuvent * 
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les rerictbles biens 1 car ls diſent 
que la Lumiere vient ſeulement de luy, qu on obti- 
ent pardon par luy ſeul, & que c'eſt luy ſeul qui 
ſanftifie. Et quoyqu'ils reconnoiſſent que 
celui qui apparoiſt a preſent en Eſprit 4 leurs 


Ames, comme on a dit aupararant, ſoit celuy 


qui ſauve du peche & de la Mort Eternelle, 
cela n'empeche pourtant pas, qu'il alt. ete 
le fauveur des hommes lors qu'il etoit ſur la 
terre, & n'aneantit pas non plus les biens, & 
la fin de fa bienheureuſe incarnation ſur la 
terre, ou de ſa mediation dans le ciel: Car 
ſa doctrine touchoit les coeurs, ſa vie prechoit, ſes 
Miracles etonnoient, ſon ſang 4 fait la propitiation 
pour le peche, ſa mort, ſa reſurettion & ſon aſcen- 


ſion dan le Ciel, ont confirme que cette Mani- 


feſtation bienheureuſe ne pouvolt etre que la 
Parole Dieu, qui eft vie & Lumiere manifeſtee 


en chair, comme s' en exprime PApotre des Jean f. 4, 9. 
Gentils, pour le ſalut du Genre humain: Et 
par conſequent il etoit veritablement & pro- 1 lim. 3. 16. 


prenient le Fils de l' homme ſar la terre, & 
eſt a preſent auſſi veritablement le Fils de 
homme en la gloire, comme le chef de notre 
nature humaine, qui ſera auſſi gl lorifice, ſinous 
lerecevons dans nos cocurs, comme la veri- 
table Lumiere qui conduit dans la voye de 
Ia vie eternelle, & ſi nous continuons a bien 


faire juſques a la ſin. 


IX. Des bonnes Oeuvres, Cc. 
Fauſſe Accuſ. 13. Les Trembleurs etabliſſent 
les Oeuures, & le merite des Oeuvres, de meme 
que les Pa a iſtes; ce I. detruit la Jufripration par 


la Fo en eſus Chriſt. 
oF j 3.4 Prine. 
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4  TApotre Jacq. ch. 2. que la vraie Foy en Chriſt þ 
ne peut etre ſans les Oeuvres, dememe que le corps q 
le 
I 


lais ils diſent avec 


f ne de, vivre ſans l Eſprit, & que la ou il y 
5 a vie il y a du mouvement, & que la ou il ny a 
ni vie ni mouvement divin, il ne peut y avoir 
de veritablè foy; la foy etant le fruit de la & 
vie. Et ſi elles etoient ſeparables les Oeuvres | q 
etant comparees a Eſprit, auroient l'avan- I c 
tage. La foy eſt une Acte de Ventendement; ¶ te 
qui concourt avec Poperation de Dieu dans I p 
ou ſur I Eſprit, & parconſequent c'eſt une ¶ tr 
bonne Oeuvre. Et la foy n'eſt pas plutoſt I tr 
formee dans l. Ame; qu'elle y opere; comme I d. 
c'eſt ſa nature, & en quelque maniere ſa fin. I p 
Nous ne diſons pas non plus que nos bonnes Ip 
Oeuvres, qui procedent d'une veritable toy, I el 
ni memes que la foy jointe aux bonnes Ip 
Oeuvres puiſſe meriter parceque la vie Eter- i Q1 
= nelle e5 le don de Dieu. Et on ne peut pas dire 0 
_ = que ce que Thomme eſt capable de croire ou 1a 
4 Th de faire, puiſſe meriter, le bonheur eternel, 4. 
parce qu'il ne peut jamais y avoir la propor- al 


1 tion requiſe en cas de merite, entre les bonnes Pt 
= Oeuvres que Vhomme peut faire pendant ſa I as 
3 vie, & la Felicite eternelle. Et par conſequent I v: 
1 dn ne peut pas dire que ce que l homme peut IN ve 
1 faire; meme - avec l aſſiſtance du Saint Eſprit I p4 
- nn puiſſe meriter la vie eternelle, comme une ch 
314 debte due à une creature. Mais d'un autre cote Il ca 

c eſt. une verite iuconteſtable enſeignee dans I to) 


FEcriture, que la veritable foy & les bonnes Il pe 
Oeuvres qui en procedent, ou qui la ſuivent, I de 
obtiennent I [mmortalite bienheureuſe, qu'il I Cl 
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Ils reiettent donc tout merite des Oeuvres, 


comme meritoires. Mais fi d'un cotè il reiet- 


qu'on peut ſe ſauver, la ou il ny a point de ſalut, 
ou de purification du peche, qui eſt la cauſe du 
ſalut. Bien heureux et ce luy qui entend les Paroles Mat. 7. 
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laiſt 4 Dieu de donner 4 ceux qui accom- 
)liſſent cette condition neceſſaire. Voila ce 
que les Trembleurs affirment hardiment, & 
les raiſons ſur les qu'elles ils fondent leur 
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& meme des meilleures Oeuvfes, ſur tout de 
quelques Oeuvres que les Papiſtes regardent 


tent le merite des Oeuvres, de Vautre ils ne 
peuvent pas admettre une Foy pareſſeuſſe, qui ne 
travaille pas an ſalut de l Ame avec crainte & Phil. a. 12. 
tremblement. Que les bonnes Oeuvres ne faſſent 
donc pas regarder les hommes commepapiſtes, 
parce qu'elles les font Chretiens. Et je ſuis 
perſuade que croire ſans faire de bonnes oeuvres, 
eſt auſſi contraire a FEcriture, & beaucoup 
plus pernicieux a Ame, que de $'imaginer 


To 
1 


/ 


deChriſt, & les met en effet. Celuy la ſeul eſt agre- 
able a Dieu, qui fait les oeuvres'de Dieu. C'eſt 
pourquoy au dernier jour, Dieu ne dira pas tu 
as bien cru, mais tu as bien fait bon & fidelle ſer- 
viteur, entre en la joye de ton ſeigneur : Toy qui as 
veſcu ſaintement, humblement, debonnairement & 
paiſiblement : Toy qui m' aime, par deſſuss toutes 
choſes, & ton prochain comme toy Meme: Entre 
Car il a ete prepare pour toy & cenx qui ſont comme 
toy, devant la fondation du Monde. Cette recom- 
pence de ſa fidelite, procede de I Amour infini 
de Dieu, revelè & donne 4 Fhomme par Jeſus 
Chriſt, Car quoyque les Cages du peche ſoient la Rom. & 23: 
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mort, cejendant le don de Dieu eſt vie Eternelle 4 alc 
ceux cy. C eſt pourquoy comme les Trembleurs ] les 
ne ſoutiennent pas que leurs bonnes oeuvres {| lop 
ſoient meritoires, auſſi ne croient ils pas con 
qu'elles les juſtifient: Car quoyque perſonne ne ren 
ſoit juſtifie qu'a proportion qu'il eſt ſanctifiẽ, © que 
neantnwins tout ce que Phomme fait c'eſt de 
ſon devoir, & parconſequent cela ne peut pas les 
effacer ſes pechez; mais ils luy ſont pardon-¶ anc 
nez par pure Grace & Faveur, en ſe repen- per 
tant, par Jeſus Chriſt qui eſt le Sacrifice & le lor 
Mediateur. Les hommes ne font donc pas Ce 
juſtifiez,parce qu' ils ſont ſanctifiez, mais pour I VE 
Famour de Jeſus Chriſt qui les ſanctifie, & ac- | ſan: 
complit toutes leurs bonnes oeuvres en eux & teri 
pour eux, & les preſente irreprehenſibles, & I ſign 
leur eſt fait comme aux ancients Saints, 8-14 C 
Z©or.30.31. geſſe, Juſtice, Santtification & Redemption; afin & 7 
1 que celuy qui ſe glorifie,” ſe glorifie au ſeigneur. qu'i 
EX. De I' Eau du Bapteme & de la Cene. wo 
Fauſſe Accuſ. 14. Les Trembleurs nient les le B 
deux grands Sacrements, ou Ordonnances de non 
Evangile, le Bapteme, & la Cene. [ Jeu 
Princ. Ils veulent volontiers reconnoitre & I Il ne 
pratiquer tout ce qui eſt veritablement & pro- Pau 
prement etabli par VEvangile: Mais ils ne eté! 
voiĩent pas que l' Ecriture s' exprime comme 15. 
I Autheur de- Fobje&tion. Ils avouent que dem 
PEcricure fait mention d'une Pratique du Eph 
Bapteme de Jean & de la Cene; Mais une men 


Pratique ſeulement, n'eſt pas une Inſtitution, Ord 
ni une Raiſon ſuffiſante pour la continner. Ils I de l. 


croient que cela etoit propre & convenable 
— 3 alors 
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alors, parceque-c*etoit un tems d' Enfance, ou 
les Myſteres de la verite etoient encore enve- 
lopez & cachez ſous les Ombres & les Figures, 
comme les Proteſtants eux memes en demeu- 
rent d'accord: Leur ſentiment eſt donc, que 


quoyqu'on ait permis Fuſage de ces Figures & 


de ces Signes 4 ceux qui ſe convertiſoient dans 
les premiers tems, afin de s accommoder aux 


anciennes Pratiques, neanmoins ils ne ſont ni 


perpetuels ni d'Inſtitution ſous VEvangile, 
lorſque Chriſt, qui en eſt la ſubſtance, eſt venu. 
Ce ſeroit renverſer toute la Diſpenſation de 
FEvangile,  & rendre la venue de Jeſus Chriſt 
ſans effet, ſi on changoit l' Evangile qui eſt in- 
terieur, Spirituel & Eternel de ſa Nature, en 
ſignes & en figures. Mais, dit on, Le Bapteme & 
la Cene ont etex en uſage apres la venue de Chriſt, 
& meme apres ſon Aſcenſion. On repond a cela 
qu'il y. a eu auſſi plnſieurs Ceremonies Judai- 


ques, qui n' ont pas ete aiſement abolies, com- 


me la Circomciſion, &c. Il ſuffit de ſcavoir que 
le Bapteme d Eau, etoit le. Bapteme de jean, & 
non pas de Chriſt, voiez Math. 3. 1 1. Act. 1. 5. 
Jeſus Chriſt ne Sen eſt jamais ſervi, Jean 4. 2. 
Il ne faiſoit point partie de la commiſſion de 
Paul, ce qui aſſurement n'auroit pas etè, sil eut 
ete Evangelique, & eut dh continuer, 1 Cor. 4. 
15516, 17. Il ſuffit qu'il n'y a qu'un Bapteme, 
dememe qu'il n'y a qu'une Foy & un ſeigneur, 
Eph. 5. 4. Et que le Bapteme doit etre de la 
meme nature, que le Royaume dont il eſt une 
Ordonnance. Ils diſent la meme choſe a Vegard 
de la Cene, Ils tiennent que C'eſt une alluſion 
qu'on faiſoit aux anciennes Pratiques des * 
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& qu'on ven ſervoit comme pour fignifier 


— 


chain, ſcavoir la ſubſtance qu'elles repreſen- 
tojent. | 1 . 

Et ſi on dit, que Chriſt a commande qu on ce- 
lebrat la cene en memoire de luy; Comme P Apo- 
Luc. 22. 19, tre s en explique a l Egliſe de Corinthe, aſin que 

x Cor.11.36 parcemoien ils annoncent la mort du ſeigntur juſ- 
= gow "4 1» ques 4 ce qu il vienne. Ils repondent que celuy 
Mat.rs. 28. qui a parle ainſi, a auſſi dit a ſes Diſciples, qu'i/ 
_ ; Viendroit derechef 4 eur: que quelques uns ne 
Nat. 26. 29. gouteroient point la mort juſques 4 ce quꝭ ils leuſſent 
ve venir en ſon regne : & que celny qui demeure 
avec euæx ſeroit en eur: & qu il ne boiroit plus de 
ce fruit de vigne, juſques a ce qu il le beut nouveau 
avec eux au Royaume de Dieu. Or le vin nou- 

oF or 5. 37%, Veau qui deyoit etre mis dans de nouvelles 
Jean 6. 33, bouteilles, eſt le vin du Royaume; comme il 
juſſues aus gen exprime luy meme en ce meme lieu; & 
ce Royaume eſt au dedans denous, comme nous 
te liſons en I Evangile de Luc. Jeſus Chriſt 
_ etoit le Pain celeſte, qu'ils n'avoient pas en- 
core connu, non plus que fa chair & ſon ſang ; 
comme ils les devoĩent connoitre; comme on 
peut voir Jean 6. Deſorte que quoyque Jeſus 
Chriſt fut venu pour mettre fin a toutes les 
figures, cependant juſques a ce qu'on eut re- 
connu qu'il en etoĩt la ſubſtance à notre Ame, 
entant qu'il eſt le pain de vie deſcendu du Ciel, les 
ſignes ſervoient 4 le faire connoitre, & a tenir 
les hommes en ſuſpens & en Vattente deChriſt: 
ſur tout ils etoĩent utiles au Peuple d' alors, 
dont la Religion etoit compose d'un grand 
nombre de ſemblables Types, d'Ombres 2 


une oeuvre dont Paccompiſſement etoit pro- 
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ro- Ide Figures d'une choſe ſainte, la Subſtance de 
en- I tout, ſcavoir Chriſt manifeſte en ſon Peuple. 
On ne peut donc pas dire que ceux qu'on ap- 

ce- pelle Trembleurs les reiettent; cette parole 
po- Neſt trop dure: Mais ſentaut veritablement en 
Je eux la choſe meme, que Peay, le pain & le vin 
ſignifient ou donnent a connoitre (pour ne 
wy rien dire ici de Tabus qu'on en fait, ni de lex- 
41 ample de Moyſe qui ota le Serpent d'airain 
ue par l'ordre de Dieu, ce qui pouroit etre appli- 
ent que au ſuiet dont nous parlons) ils ne sen 
ure ſervent point, parce qu' ils ont ete accomplis 
4 en Chriſt qui eſt en exx | Eſperance de leur gloire : Mare. 14.2 
Et par conſequent ils n ont, un ſeigneur, Une gert t. 
u- y, Un Bapteme, Un Pain & Une Coupe de Be- Luc. 17. 20 
97 Pp eme, | up Luc. 17. 20, 

les nediction; voila le Vin Nouveau du Royaume 27- 
de Dieu, qui eſt au dedans de nous. 


XI. De la Reſurrection & de la Recompence 
— 00, 


Fauſſe Accuſ. 15. Ils 7 admettent point la Re- 
ſarrection des morts, ni la Recompence Eternelle. 
Princ. En ceci on ſe trompe fort. Ils ne nient 
Pola la Reſurrection, mais ils la croient con- 
ormement 4 IT Ecriture ; non ſeulement la 
Reſurrection du peche, mais auſſi la Reſurre- 
tion de la Mort & du Sepulchre :: Mais parce- 
ue le Saint Eſprit de nous a declare dans 
1 Ecriture, la Reſurrection qu'on nous accuſe 
de nier, que comme un ſecret, auſſi ne veulent 
ils pas en expliquer la maniere que diſcrete- 
ment & ſelon leur conſcience. Et pourquoy ſe 
facheroit on contre eux, de ce qu' ils n expli- 
quent pas, une choſe qui eſt cachee, & dont la 
Es con- 


1 3 . , 1 
Me Cy R + > 


2 5 . . * 
7 N It * * - 
o Ts p N 
* 
* 


connoiſſance eſt plus curieuſe que neceſſaire, 
& ſur la quelle les Autheurs de cette Ob-] 
jection ne peuvent pas eux memes etre poſi-· 

10er. 13.36, ifs? O Fol dit T Apotre en parlant a celuy 
juquesaus4 qui s informe trop curieuſement de la maniere 
| de la Reſurrection: C'eſt pourquoy les Trem- 
bleurs ſe contentent du Corps qu'il plaira a 

Dieu de leurs donner; etant aſſurez que leur 
corruptible revetira Vincorruption, & leur 

mortel revetira l' immortalitè mais de la ma- 

niere qu'il plaira a Dieu. Et cependant ils 

croient qu'il eſt de leur devoir d'acquieſcer 
ſagement a fa ſainte volonte. II ſuffit qu' ils 
croĩent, comme les Ancients, une Reſurrection 

qui ſe fera avec un Corps glorienx & incorrup- IA, 

tible, ſans vouloir penetrer plus avant. ö 

a A l'egard des Recompences Eternelles, non 
ſeulement ils croĩent qu'il y en a, mais encore 
I1cor. 15,19. Comme diſoĩt autrefois I Apotre, ils ont plus 
; de raiſon de les croire que qui que ce ſoit, car 
autrement qui ſeroit plus miſerable qu eux? 
N'ont ils pas herité du blame & des Souf- 
frances de tous ceux qui ſe ſont de tems en 
tems ſeparez des Egliſes Nationales? Je veux 
dire, toutes les Accuſations dont les Papiſtes 
chargent les Proteſtants, & Ceux de VEgliſe 
Anglicane, les Puritains, les Browniſtes, & 
tes autres qui ſe ſont ſeparez, ne retombent 
elles pas ſur eux? comment donc pourolent 
ils avoir des Principes incompatibles avec 
Peſperance d'une Recompence Eternelle: 
Nullement. Mais au'contraire c'eſt fur cette 
recompence qu'il fondent leur Foy, leur Eſpe- 
rance, & leur Droit, c'eſt ce qu ils ane 


Feſt pour cela qu'ils ſouffrent, & c'eſt par elle 


awils s' exhortent & s encouragent les uns les 


autres 4 la perſeverance, Et par conſequent 


tout ce qul eſt contraire a ce que nous venons 
de dire, eſt une accuſation ſans vrayſem- 
plance dont leur Adverſaires les chargent 
njuſtement. l = 


XII. De PHonneur & du Reſpect Civil. 


Fanſſe Accuſ. 16. Les Trembleurs retettent tout 
Honneur & Reſpect Civil, a moins qu'il ne ſoit 
Relatif ou Egal entre les hommes. ns | 
Princ. Ils honorent tous les Hommes au ſeig- 


n'otent pas leur chapeau, ne faſſent pas la re- 
verence, & ne ſe ſervent point de titres fla- 
teurs ou de Compliments, parcequ' ils crotent 
qu'en cela il ny a point de veritable honneur, 


mais plutoſt que c'eſt une flaterie & un peche 


de s'en ſervir; neantmoins ils traittent tous 
les honimes ſerieuſement & civilement, quoy- 
que ſans ceremonies, & ſont diſpoſez a leur 
rendre ſervice & leur faire raiſonnablement 
du bien, & c'eſt en ce la qu' ils font conſiſter 
le veritable honnenr. Au lieu que ceux qui 
leurs font ces Reproches, ſont ſouvent Fers, 
Chagrins, Brutaux, Outrageux, & S oppriment 
les uns les autres, lors meme qu'1ls ſe ſaluent, 
& ſe font reciproquement de belles promeſſes, 
aux quelles, le plus ſouvent ils ne penſoient 
point: ce qui eſt fort cloigne de la veritable 
ciyilite & de Phonneur que I Apotre veut que 
nous rendions 4 tous les hommes. = 
RES : . 1 Pour 


neur, mais non pas ſelon l' Eſprit & les Ma- 8 2; 


nieres de ce Monde qui paſſe. Et quoyqu'ils Job 32. 21. 
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Pour ce qui eſt de rendre par tout aux py 

Superieurs le reſpect qui leurs doivent, ils af 

croient qu'ils ne peuvent mieux sen acquitter ** 

qu'on obeiſſant a toutes les juſtes loix de leur 7 

Gouvernement, ſuivant ce que le Centurion ll 

dit 4 Jeſus Chriſt, & que felus Chriſt ap- 2 

prouva fi fort: Scavoir, Quand il difolt a l'un, Sil 

Luc. 7.8, 9. Vien, & il venoit; al autre va, & il alloit; ON © 

au troiſieme fait ceci, & il le faiſoit: Com- 

mandements raiſonnables, & prompte obeiſ- 

ſance. Voila comment on honore le Gou- 

vernement & les Gouverneurs, & non pas par 

de vainſtitres, & des poſtures ſerviles & ca- 

pricieuſes, & en beuvant a leurs ſantez, juſques 

a ce qu'on alt ruine la ſienne propre: Vaine 

& pernicieuſe contume du Monde, priſe de la 

Pratique des Payens, & que les Chretiens Par 

diſſolus, ont approprice a leurs maniers de A 

vivre, & qui eſt ainſi devenue à la mode den 

tous les tems. Si c'eſt donc une baſſeſle de 

ne pas pratiquer ces choſes, ils conſentent 

qu'on les mepriſe encore davantage, aiant 

pour guarant de leur conduite, le commande- 

2 Sam. 6. 22. Ment de Jeſus Chriſt, l Example des premiers 
ſiecles, & leur propre conviction. 


XIII. Du Gouvernement Civil. 


Fauſſe Accuſ. 17. Les Trembleurs ſont ennemis 
de tout Gouvernement. 19. Parcequ'un chacun 
deux agit ſuivant fa fantaiſie. 20. Parcequ' ils 
ne veulent pas maintenir le Gouvernement 
Civil. 30. Parcequ'ils refuſent de proter 
ſerment pour ſervir de temoins, comme la loy 
a n 
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aſſez par leur vie & leur converſation, car il 


ny a perſonne qui importune moins les Ma- 


giſtrats & qui leur ſoit moins incommode 
qu'eux. Ils tiennent pour Principe que la Ma- 
giſtrature eſt ordonnee de Dieu, & que celuy 
qui gouverne bien eſt digne de double honneur, 
& merite d' etre beaucoup eſtimè & reſpectè: 
lors qu'il eſt la terreur de ceux qui font mal, 
& la louange de ceux qui font bien. Et deplus 
pour, faire voir qu' ils aiment l'ordre & le bon 
gouvernement, ils Fexercent Soigneuſement 


Rom. 13. 1. 
2, 3. 


\ 


parmi eux. Car v'il y a dans une Province, 


vingt Aſſemblees pour le culte public, ils 
feront peutetre trois ou quatre Aſſemblees 
par mois pour traiter de leurs affaires, & 
ces Aſſemblees par mois ſont reduites a une 
Aſſemblée par quartier pour la Province, la 
quelle Aſſemblee eſt compose de membres 
choiſis par les diverſes Aſſemblees qui ſe 
tiennent par mois. Et toutes ces Aſſemblees 
qui ſe font par quartier dans la Nation 
choĩſiſſent des perſonnes dentr' eux pour 
compoſer une Aſſemhlee generale qui ſe- 
tient tous les ans avec la qu'elle les Aſſemblees 
de ce Peuple, en quelque partie du Monde 
quelles ſoient, entretiennent correſpon- 
dence ou par des perſonnes choiſies qu ils y 
envoient ou par lettres. Et toutes les affaires 
qui ſe traitent dans ces diverſes Aſſem- 
blees tendent toutes a avancer & a encou- 
rager la vertu & la charite, la Paix & 
L unite. . ti 
C 


Act. 6. 
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Les Tremblenrs ne veulent pat ſupporter le Gou- 


vernemem Civil, & ainſt ils ſont Inutiles, J ili 
ne ſont pas dangereux au Gouvernement. 


A L'Experience fait voir que cela eſt faux : 
Car y a til des gens plus induſtrieux dans un 
Gouvernement, ou qui payent mieux les 
taxes qu eux? Et par tout le Gouvernement 

eſt maintenu par le tribut que le Peuple paye, 
& par la juſtice qui eſt adminiſtree par ceux 

. _ qui gouvernent. Il eſt vray qu' ils ne peuvent 

=. e reſoudre a tuer leur propre eſpece, deſorte 

B quils ne ſont pas propres a faire la guerre 

| what. 3. 38, avec des armes charneles de deſtruction, parce 

juſqpesa 4. qu' ils crotent que leur ſeigneur benit eter- 
nellement en a defendu Fuſage a ſes ſecta- 

ch. 26.5 f, 2 teurs, quand il a dit, Ceux qui prendront 
Epee, periront par VEpee;, & que Vuſage de 

IEpeèe dans la guerre, eſt une des choſes que 

Dieu a ſoufferte a cauſe de la duretè des coeur, 

des hommes, & qu il 1 en etoit pas ainſi du com- 

meuce mem Et en fin, que cela eſt venu avec 

: lepeche, & doit auſſi sen retourner avec luy. 

=_ - Et a meſure qu'on connoit que Chriſt, qui 

po repare les breches, & retablit les ſentiers pour 

. demeurer, regne dans le Coeur, l' Amour prend 

| la place de la Colere, & le Pardon ſurmonte 

—_ - Finjure & la vengeance: Ainſi / Apnea ſera 

n. 6. prefereau Lion, & le Lion ſe ſoumetra, & ha- 

= bitera avec Þ Agneau, & la deſtruction finira 
pour jamais. Ceſt pourquoy les Armes dont 
ce Peuple ſe ſert dans ſes guerres, ne ſont 
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pour renverſer les fortereſſes du pech & de Satan, 
ſuivant la Doctrine de 1 Apotre. Ce qui eſt 
veritablement la guerre Sainte, que le Saint 
"Eſprit appelle la guerre des Saints. Et puis 
qui un etat fi Saint, ſi paiſible, & fi ſemblable 
a Agneau a ete prophetize & promis, comme 
le Bonheur des dernier tems; & qu'il prend 
comme eux ſon commencement en Chriſt, 
qui eſt le coinmencement & la fin de tous 
les veritables Chretiens; qu'on ne s imagine 
donc pas que ce Peuple eſt inutile ou incom- 
patible avec le Gouvernement, parcequ' ils 
introduiſent cette voye innocente & glo- 
rieuſe, au Monde qui eſt hors du Sens, (car 
il faut que quelqu'un commence a l'intro- 
duire) mais plutoſt qu'on adore la Provi- 
dence, qu'on embrace le Principe, & qu on 
cheriſſe & ſuive Example. Croiant comme 
eux, que Chriſt, le Paſteur beni de ſon trou=- 
peau, preſer vera a jamais les fidelles Imita- 
teurs de {a debonnairete, & les Diſciples 
3 ſa Doctrine de Paix qui enſeigne a par- 
onner. . 


Les Tremblenrs refuſent de renure temoig- 


nage, &c. 

Ce ne peut pas etre leur faute, puis qu'il 

ny a rien qu' ils ſovhaitent tant, que de pon- 

voir rendre remorgnage en toutes occaſions. Et 

on ne peut pas non plus juſtement, regarder 
cela comme une opiniatrete , mais plutoſt 
12 „ _ comme 
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comme une delicateſſe de conſcience, parce- q 
qu'ils ne peuvent nullement jurer, & que la 
Io requiert le ſerment dans le temoignage. || 2< 
Mat. 3. 33, Or Jeſus Chriſt aiant commandè a ſes Secta- 
A . 37 teurs de ne jurer nullement, & qu' au lieu de 2 
1 ACQ. 3. 2. Ons 1 ſo 
jurer, ou dans les cas ou les ſerments etoient 
permis ſous la Loy, leur Oui Oui, & Non Non 
ſerviroĩt de Serment; & cela, parceque ce 
qui eſt par deſſus Oui Oui, & Non Non, eſt du 
malin; & dautant qu'il eſt commande aux 
Chretiens d' eviter meme les apparences du 
mal, a plus forte raiſon leur eſt il commande 
d'eviter ce qui eſt du malin, ce qui ne peut 
etre que du mal; c'eſt pourquoy ils n' oſent 
nullement jurer. Deſorte que C'eſt pour l amour 
de ChriFt, qui eſt la verite, qui leur a en- 
ſeignè a parler en verite ſans jurer, & a cauſe 
du reſpect qwils ont pour ſon Precepte Evan- 
gelique, Poſitif & General, qu' ils refuſent de 
jurer. | „„ | 
Mlais ſi on vouloit recevoir leur temoignage, 
comme ils Font fouvent demands, ils ſeroi- 
"ent toujours preſts a rendre ſervice a leurs 
voiſins, & ſeroĩent moins expoſez eux memes 
a ſouffrir en leurs biens & en leurs perſonnes, 
qu' ils ne ſont, parcequ'on ne veut pas re- 
cevoir leur temoignage. Si donc le Gon- 
vernement vouloit recevoir leur Oui Oui, & 
leur Non Non, au lieu du ſerment, comme 
cela ſe pratique en pareils cas dans d'autres 
pays, ils ſe ſoumetrotent volontiers, en cas 
de fanx temoignage au memes peines, qui font 
iufligees par la loy auparjure ; Et ſeroient 75 


rn 


aiſe en toutes ſortes d' occaſions de ſervir &. 


d'aider leurs voiſins de tout leur coeur. Qu'on 
ne diſe donc pas que c'eſt leur faute, puis que 


c'eſt contre leur volonte, & qu' ils regardent 
cela comme un tres grand malheur dont 11s 
ſont affligez. 


Voila, ſage Lecteur, en abregs une rela- 


t tion de ce Peuple, de leurs Principes, & de 


leurs Pratiques, tu peux voir, ſi tu veux, com- 
bien ſont mal fondez ceux qui les mepriſent, 
& les outragent; de la maniere qu'ils l ont 
etẽ depuis qu' ils ont fait un corps a part: 
Quoyque tous leurs efforts, depuis que Dieu 
par la grace en a fait un Peuple, aient etẽ 
d avancer dans le Monde la connoiſſance ſalu- 
taire & acquiſe par experience de Jeſus Chriſt, 
en convertiſſant les Eſprits de tout les Peuples ge 
des tenebres qui ſont en eux, a la Lumiere inte- 
rieure de Chriſt, comme le Grand, le Seul, & 
Neceſſaire Agent & Principe , par le quel 
homme ſeulement eſt illumine & rendu capa- 
ble de voir & de faire la volonté de Dieu. 


Car juſques a ce que les hommes alent receu 


& ſoient vivifieʒ par ce Principe Divin, ils 


2 Cor. 13. 3. 
Act. 26. 18. 
I 2 1. 7. 
2.20, 27. 
om. 8. 1, 
HI aul2 
1 Jean 3. 4 


ſont Hypocrites, & non Chretiens; Batards, | 


& non Enfants. 


Quoyqu'ils profeſſent, ls ne peurent avoir 


une vraye & vive foy, & quoyqu ils faſſent, 


ils ne peuvent ſervir Dieu veritablement & 


d'une maniere qui luy ſoit agreable. Aye 


donc O Lecteur! une meilleure opinion des 


— Trembleurs & de leurs Principes 5 


ont ou abule ; Et ne conclu pas parcequ ils 
WY - «dreſſen 
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rieure de Chriſt, que cette Lumiere eſt pure - 

ment Naturelle, & non pas Divine: Qu 
parcequ ils ſoutiennent que ne Chriſt eſt la Pa- 
role de Dieu, & qu'il eſt evele dans le Coenr, 


comme dit Fiore, & qu on ne peut pas 


dire de cette FEcriture qu'elle ſoit la Parole 
de Dieu de cette maniere excellente; que 
parconſequent, Is nient l Authorite Divine 
des Eeritures, & que le Sens & la verits 
qu'elles contiennent, & qu elles declarent, 
eſt en aucune maniere Ia Parole du Seigneur 
addreſſee” aux hommes: On parcequ'ils ne re- 
coivent pas la Trinite des Scholaſtiques, que 
parconſequent ils nient la Trinitè du Pere de 
Ia Parole, & de VEſprit comme FEcriture, 
Penſeigne; ou que parconſequent ils nient 
la Diyinite de Chriſt qui eſt la Parole; ou 
qu'ils nient Chriſt hors deux, entant que 
Fils de homme, & en un etat de ſouffrance 
ſir la terre, & eſt a preſent le Fils de 


5 cel. 1.26, Phomme en Gloire, parcequ ils exaltent & in- 
I» 2 th „29. ſi ſtent fur la connoiſſance interieure de Chriſt, 


3.3. 


% eſt la Verite & Excellence de ¶ Eſperance 
* Ia Gloire qui ſera cy apres revelte, comme 


tant les Richeſſes de la Gloire des Myſteres re- 


velex, E doivent etre revelex aux dernier. 
jours, ſelon la verite des Exruures. © Et ne dis 
pas non plus, qu'ils eſperent etre ſauvez par 
leurs bonnes Geuvres, parcequ'ils infiſtent 


fur la neceſſite de bienfaire, pour etre agre- 


able a Dien; puis qu ils ſoutiennent, qu'il 
* a 7 Oeuvres 4 fo . a J _— 


a 


" addriſſti bes- Bones a la unde inte- 
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de Dien qui luy ſent agreables : Ou quiils ti- 
ennent qu'elles ſoient meritoires, parce- 
qu ils diſent, que les bonnes Oeuvres ſont 
neceſſaires & recompenctes: ou que leurs 
pechez leur ſont pardonnez en conſidera- 


tion de cequ' ils font, & non pas a cauſe de 


ce que ſeſus Chriſt a fait; ou qu' ils ne veu- 
lent pas ſe ſervir de moiens parcequ'ils re- 


jettent Vuſage de ceux qui ne ſont pas con- 
formes a l' Evangile, & qu'ils refuſent de ſe 
ſervir des moiens, que Evangile propoſe, 
d'une maniere contraire a J Evangile: Ou 
qu ils nient le Bapteme & la Cene, parce- 
qu' ils diſent, que ce ne ſont que des ſignes 
de la Grace Spirituelle, & qu' ils n' ont ſervi 
que pour un tems, & qu'ils trouvent par ex- 
perience qu' ils ont etè accomplis. Ne leur 
reprocke pas non plus, qu' ils ſont incivils, 
& ne portent point de reſpect aux hommes, 
parcequ' ils s'abſtiennent de certains Titres 
& Ceremonies, dans les qu'elles on ne peut, 
faire conſiſter le veritable honneur & la 
Civilite: Ou qu'ils ſont contraires au Gon- 
vernement, parcequ'ils ne peuvent, non par 
opiniatrete, mais par devoir, s conformer 


en matieres de Religion & de Conſcience; 
dont Chriſt ſeul eſt le Seigneur & le Roy. 
Puiſque tu vois clairement, Lecteur, Qu' ils 


croient que la Lumiere interieure eſt Divine, 
& que les Ecritures font d'Authorite Di- 


vine; Quſils reconnoiſſent la Trinité con- 
formement a l' Ecriture, ou Trois Saints, le 


& 


2 


& que Chriſt eſt homme; Qu' il eſt venu en 
Chair, qu'il eſt Mort, Reſuſcite, Monte au ciel, 
& aſſis a la droite de Dieu, & eſt le ſeul Sa- 
crifice & Mediateur pour le falut des hom- 
mes: Que les Moiens & les ordonnances ve- 
ritablement requiſes par I'Evangile, doivent 


etre pratiques avec reverence : Que les bon- 


nes Oeuvres ſont neceſlaires & recompencees; 
Que tous les hommes doivent etre honorex 
au Seigneur, ſelon le rang qu'ils tiennent: 
Et que le Gouvernement dans I'Egliſe & 
dans l' Etat eſt ordonne de Dieu, & ne- 
ceſſaire & tres avantageux. Ce qui reſte 
maintenant, O Lecteur, c'eſt de te recom- 
mander a ce Divin Principe de Lumiere & 
de Vie, qu'ils croieat etre la Racine & la 
ſource de tout veritable Sentiment de Dieu, 
& de Religion en l'homme: & meme la Lu- 
miere Interieure, par la quelle ils ont com- 
mence; qui vient de Chriſt, & eſt veritable- 
ment Chriſt la Parole Eternelle, & amene a 
Chriſt tous ceux qui ſuivent ſes convictions 
& ſes voyes; celt adire qu'elle les amene 
a fa Nature, qui eſt d' etre Debonnaires, Pa- 
tients, Affectionné z, Humbles, Innocents, Re- 
noncants a eux memes, & d' etre Saints; & 
par la a connoitre en eux memes ſuivant 
I Ecriture qu il eſt F Eſperance de leur Gloire 
Eternelle Qui, comme il eſt d' Abraham 
ſelon la Chair, auſſi il eſt Dieu, la veritable 
Lumiere, benite ſour toutes choſes a jamais; & 
i ſumine tous les hommes, pour les cond 9 

__ » 88 Tk 
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feſtation de cette ſainte & benite Lumiere 
interieure, que tu es, O Lecteur, ardament 
invite. Rapporte les Actions a cette Lu- 
miere, Aime la, Marche en elle, & tu 


ta Communion ſera aue Dieu, & avec ſon Fils 
& ſes Saints, & le ſang de Jeſus Chriſt ſon Fils, 
te netoiera de tout Peche. Et toutes les choſes 
qui ſont veritables, toutes les choſes qui ſont 


les choſes qui ſont pures, toutes les choſes qui 
ſont aimables, toutes les choſes qui ſont de bonne 
Renommee; il y a quelque Vertu, & Sl y 4 
quelque lanange, penſe a ces choſes. Je ſcay 
Lecteur, que ce ſont la, les ſouhaits tres 
ardents, que le Peuple tant meprise & ou- 
trage qu'on appelle Trembleurs, fait en ta 
faveur. Ainſi ſoit il, Amen. xp 


N K 


la Vie & a la Felicite. C'eſt a la Mani- 


honetes, toutes les choſes qui ſont juſtes, toutes 
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auras tres aſſurement la Lumiere de Vie; Et 
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Fr, 
Qui eſt une Exhortation 4 tous les hommes di 1 ie 
quelque creance, de quelque Rang qu ils ſorent Ceux 
de ſe convertir promptement au Seigneur, & aſhonn 
le chercher pendant qu il ſe trouve, avant que I feſſio 

le Terrible Jour de la Vengeance de Dieu les 
ſurprenne. vole! 


Vous Habitants du Monde, mais fur 
= tout vous qui connoiſſez ce Peuple, 
2 & parmi leſquels le Temoignage qu'ils 
== rendent, a ete declare; Ecoutez, & vous 
laiſſez perſuader pour l'amour de vos Ames! 
O que je voudrois bien que vous ſceuſlicz 
que Dieu votre Createur, eſt auſſi votre 
. Sauveur ! qu'il vous viſite auſſi certainement 
r. 12. 7. par Eſprit de ſecond Adam, qu'il vous crea 
3 . en la Nature du premier Adam: Que comme 
22.78.15, 2 vous etez tombez en l'un, vous pouvez en 
. % pautre vous relever de votre chefite & de 
votre etat de corruption, & devenir un 

Peuple de Dieu choiſi, Reforme, & Revenere. 

Celny cy eſt mon Fils Bien aime en qui J ay pris 
= mon bon plaiſir, Ecoutex le, dit Dieu le Pere. 
. . s. Et que dit Chriſt le Fils? Apprenez de moi 
= Mat. 1:29. aye je ſuis debonnaire & humble de coeur, & 
1 das trouverex repos a vos Ames. Car hors 
_  _ = deChrilſt; hors de ſon Eſprit & de ſa Na- 
mture, nous ne pouvons avoir veritablement 
Ae Faix. Iny 4 point de Paix pour le Me- 
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hant, II n'y a point de Paix, pour Lorgue- I. 57, ar. 
leu & ' Impie, dit le Seigneur. O Amis, 7 12. 
vous faut prendre journellement votre croix 14. RY 
le ſuiure, autrement vous ne pouvez etre ſes z; 
Diſciples, ſes Sectateurs, ſon Peuple, ſes Amis, er 32 
deux en qui il prend ſon bon plaiſir. Les 54 „, 
bonnes Paroles que vous liſez dans les C. 3-27 
feſſions de Foy & dans les Catechiſmes, ne 
ſont pas tant ſa Doctrine, que ce que ſon 
Eſprit vous enſeigne dans vos propres cocurs; ſa Rom. 6. Iy, 
Religion n'eſt pas une opinion, mais une 2 Cors. 18, 
Experience; ce n'eſt pas une Notion, mais 3 
une Fouiſſance ; Ceſt la De, la Converſion, Epn. 4. 34. 
la Regeneration: En un mot, la Purete . 197 
la ; ſamtete, ſans laquelle nul ne verra la gr; RIP 
Seigneur. | "DOE Jacq 2.19920 
| Yoici la Foy de Jeſus : une Foy qui /ur- 
monte la Monde, & opere par Amour, & non 
par Violence; Ou le Zele & la Charite 
Saccompagnent, & la Connoiſſance n'enfle 
point, mais vit & opere par Obeiſſance: a 
Ceſt la Foy & la Religion de Jeſus : Toutes 
les autres ſont la Foy & la Religion des Hy- 
poerites & des Diables; quiils penſent rete .-- 


nir, & cependant etre toujours Hypocrites & '* 
Diables: Car quoyqu' ils crojent, neautmolns — 


leur Foy n'opere pas par Amour; & quoy- 
quils croĩent la Verite, ils n'y obeiſſent pour- 
AR pag ART LE, 
*, C'eſt pourquoy, Amis, votre grande affaine  _ al 
eſt de voir quelle Foy & quelle Religios © _-  __ 
vous avez; | _— 
aPerdition. Si elle eſt verirable, pure & Jant 1" _ 
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ne vous flatez pas vous memes 1 


* * * | 
4 * F | Gal, 6. © tache, comme dit P Apotre Jacq, 1. 27. vous 


"Cary 


2: 2 2 ;.: aurez le Coeur Joyeux, & votre Conſcience 


en repos, & une Eſperance qui ne vous confondral 
point. Autrement crolez moi, quelle que ſoit 

ch. 2. J * votre Profeſſion, Ennui, Angoiſſe, & Tribula. 
- hon vous accableront, au jour que Dieu en- 

trera en jugement avec vous. C'eſt pourquoy, 

O mes Chers Compatriotes! Laiſſez vous fle- 

rf. 55. 7. Chir pendant qu il eſt aujourdhuy, convertiſſeꝛ 
vouz au Seigneur de tout votre coeur, & 
Meb. 3.7, ecoutez ſa voix dans vos propres Conſciences 
8, 13. qui vous appelle a Sainteté, & W endurciſſes 
Point vos coeurs contre ſa cenſure, car la cen- 
2 Cor. 3. 10. ſure ¶ Inſtruction eſt le chemin a la Vie, ala Vit 
2 f. di-je Eternelle. di vous conſideriez Seulement 
| _ que Dieu vous voit, par tout, toujours, & en 
tout ceque vous faites, cela vous feroit changer 
votre maniere de viyre. A lors vous diriez 
Jer17:22:23 comme cet Ancien, Le Seigneur etoit ici & Je nt 
le ſcavois bas. Certainement la Crainte, une Sainte 
Crainte $ empareroit de vos Eſprits, & la 
Frayeur d'une Majeſte preſente en tous lieux vous 


ſaiſiroit, & vous ne voudriez pas faire en la Car 
ch. 23. 24. 24. Preſence de Dien, ce que yous-auriez honte — 


Amos gf. QUE les hommes vous viſſent faire. Car il n'y dn ! 
Kom. 6, 21. 


a point de lieu qui luy ſoit cache; La Lumiere] biti 
& les Tenebres luy ſont egales : Son temoignage 
eſt autant ayec vous lorſque vous etes ſeuls, | la 
que lorſque vous etes en Compagnie; & peut Sai. 
etre meme que c eſt lorſque vous le pouvez voi 
mieux entendre. pol 
Ne pechez donc point, en U de Dieu, | aye 
en mepris de ſon Temoignage, & en . Et 
| on 


vou 
ience 
ondra 
e ſoit 
bu Is 


en- 
uo], 
8 fle. 
tiſſez 
„ & 
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on Eſprit qui eſt en vous; mais: ecoutez le, 
eceveZz le, aimez le, & vous naitrez de luy, & 
leviendrez les Enfants de celuy dont les yeux 

henetrent les cavernes les plus obſcures, & 
lecouvrent les recoins les plus cachez.Celuy la bf dt. 12. 

e qui ſonde le Coeur & les Reims de! Homme, — 5 
lich met par ordre ſes pechex devant hoy of * 2 pier. 3. 11. 
lit ſes pensees les plus Secretes. 

Les choſes etant ainſi, qu'elle ſorte de gens ID 
levez vous etre, O vous Enfants des Hommes! . 
le VOUS CONENTEZ pas des dehors, d'un Nom, 


ane Profeſſion,d'etre Membres d'une Egliſe, 


Kc. Car ce weſt par ce que vous faites qui 

vous ſauvera. Rentrez en vous memes,CXaminez 

vos Coeurs, voiez comment ils ſont diſpoſez - 

envers Dieu, ſa loy & fa Verite qui eſt en vous. 

Soiez Exacts & Veritables dans cette recher- 

che, car il s' agit du ſalut de vos Ames. Si 

vos Eſprits ſont attachez aux choſes celeſtes, pc 31. 6. 
& que la Sainteté & la Charité en ſoient le Jer 31. 33. 


bien, vous ſerez heureux a jamais, Chriſt ſera F; 


donc votre gain eternel & a vivre & a mourir. Heb. 8. 10, 
II, 12. 


Car hienheureux eſt le Peuple & la Nation dont pull f. 12. 


Dien eſt les Seigneur. Mais ſi l' Amour & I Eſprit Bf. 144-15 
du Monde prèvaut dans vos coeurs; ſi l Am- 
bition, I' Avarice, la Luxure, 1 Envie, PF At- 
greur, & la vaine Gloire, qui ſont fi oppoſees 

a la Volonte'& a la Nature de Dieu, & de ſon 

Saint Agneau fi ces choſes di-je ont du pou- 

voir ſur vous, ne vous flatez point, vous ne 

pouvez etre veritables Chretiens, ni en grace 2%. 8g. 


àvec Dieu, car vous prenez fon Nom en vain: U. 3 15,16, 
| Er meme vos Prieres & vos Oblations ſont en ww 23-26, 


Abomt. 


+ 


* 45 5 fy 
K 83 au Seigneur, ne ig \ 
1 etes. Dieu demande le Coeur, Mon Fils . do e 
| moi ton Coeur Il a donne le reſte a PhommeSþ, ren 
Gal. 6. 7,8. mais Dieu veſt reſerve, le coeur il veut a- our 
voir, autrement Fhomme ne peut avoir Diey 
Pour ſon Dieu & ſon Ami. Ne vous trompes 
Ii donc pas vous memes, O vous Fils & Filles 
| d' Adam! Soiez perſuadez, que ce que vom 
Rom. 13.11. ee tel vous faudra til moiſſotiner, & que 
xCor.15.34. Ia Repentance 4 point de lieu dans le Tombean, 
2 Kim. 2 2g. Dieu fera un prompt mais grand Ouvrage ſur 
Joel 2.3. la terre; & commencera de grands juge- 
_ : ments de diverſes ſortes, qui ſont fart preſts' 
Ja. 46. 14. Et meme ſont dela commencez, quoyque vous 
* 14 22 ne puiſſiez pas les voir. 
= O Reveillez vous donc, Reveillez vous du oor 
=. nmel mortel de ce Monde! Voiez, le Juge % Re 
4 eſt a la porte, & le &i de Minuit vient fur Jeſu 
q vous comme le Larron en la Nuit. Prepare: * 
= vous, Preparez vous, ou vous ſerez exclus a Ecri 
3 — Et ſouvenez vous qu'il faut ſe ſauver l 7 
du peche, ou qu autrement on ne le. ſera ja-Nl _ 4 
2 ©... mais de lire a venir; C'eſt ainſi que l' Ange a4 
. 28.43. dit, Tu appelleras ſon Nom en il ſauvera 
S% 2235 ſon Peuple de leurs pechex : ; ont ceux qui 
1 Pier. 2 172 ſont nets de Coeur qui voient Dien, & oh, CE 
2 qui ne luy reſemble pas ne peut luy plaire, & 


t. 3. 8. 2 
2 encore moins vivre eternellement avec luy. 7 


* 


LEternel Dieu vueille s aprocher de vous 
= par ſon puiſſant Eſprit, vous appeller a Re- 
* | 7 T2 . 19: pentance, vous toucher profondement par 
7 Jor-31 54 ie Sentiment de votre Deſobeiſſance "hs EO 
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zu, vous donner une veritable Contrition pf z4. 18. 
mae Repentance, & Creer en vous un Coeur net, 2 ff 40, 
mme | | | . 2 12.18. 

ur 1.4 renouvellen au dedans de vous un Eſprit droit: Rev. 1. 7. 
Dies our conclure, qu'il vous rende Saints, qu'il 

_— "ious rende Zelez, qu'il vous rende charita- 

Ei les, a fin que vous puiſſiez faire auſſi bien 

Filleßſue vous dites, & que non ſeulement vous 

2 profeſſiez, mais auſſi poſſediez la Verits du ut. 7. 21. 

þ 7% Pieu vivant au dedans vous: Cette Perle Rom. 2. 13. 
"Be grand Prix, Ce Threſor Cache & Eternel.,,,, 12 

'e ſur 2 2 ; > 1 46. 

f Et qu'ainſi vous ſcachiez que les Tems de Prov. 8. 18, 
"SC BRafraichiſſement ſont venus de la Preſence du ig 

eſts! NC. © th. Dc. | . 

rom P ntur, & que le Raiaume eſt reſtabli a Iſrael! ad. 3. 10. 
Ou fifrael, le Prince de Paix Eternellr, qui a eu 1. 6,7, 8. 

* Lavantage ſur Dieu en faveur des hommes; 

bs dont le Sceptre eſt un Sceptre de Juſtice, & dont vl. 45 — 
Fa le Regne m aura point de fin. Vien donc Seigneur * 42 


reꝛ Nu, & vien promptement. Amm. Rer. 22. 20. 


Ecrit, en faveur de ceux qu on appelle 7 
a Trembleurs, pour U Inſtruction & ie bind G. P. 
de tous les hommes, par #9 
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9. Des bonnes Oeuvre &c. 1 "7-23 
_> * 10. De Baxerme of Eau & dela:Cine. 206 


1 De la \Refurrettion , & de la Rec 


11 | Dept 12. De 5 & alu Reſp * Soil. ; 3 
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1 3. Du Gouvernement Civil. 5 
_ | : 44. Une Exhortation A ton les vn de 3: 
FE.  _ © Caenvertir promptement an Seigneur, 


chercher fondan qu'il ſe troude. 
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